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Environnement et technique

Pour exploiter le gaz naturel et la
geothermie, les geologues fissurent les
roches souterraines. Ce procede, appele
«fracking» ou fracturation hydraulique,
presente des risques. Qui, dans le cas
de la geothermie, sont sans doute
moins importants que les benefices.
Par Stefan Stöcklin

Meilleur que sa reputation?
Le

«fracking» divise. Depuis qu'aux
Etats-Unis, des entreprises de forage
injectent dans le sous-sol du liquide
sous pression melange ä des pro-

duits chimiques pour extraire les reserves
non conventionnelles de gaz de la couche
de schiste, la fracturation hydraulique est
devenue la cible des mouvements eco-
logistes. Ceux-ci critiquent l'utilisation
de substances susceptibles de polluer la
nappe phreatique et les sols. Les partisans
de ce procede arguent, quant ä eux, que la
methode peut etre propre et qu'elle permet
d'acceder ä d'importantes reserves de gaz,
une ressource moins dommageable pour le
climat que le charbon et de nature ä reduire
les emissions de C02.

La technique est aussi utilisee dans le
domaine de la geothermie. Pour amener
ä la surface de la chaleur emprisonnee ä

5000 metres de profondeur, on recourt ä

la stimulation hydraulique. Ce procede
consiste ä pomper de l'eau sous pression
dans la röche ahn de provoquer de fines
fissures dans les couches chaudes,ou l'eau est
susceptible ensuite de circuler librement
et d'acheminer la chaleur vers la surface.
Pour chauffer des bätiments ou actionner
des turbines.

chose. En 2006, la terre a tremble ä Bale
avec une magnitude de 3,4, et, en juillet
2013, des forages menes ä Saint-Gall ont
declenche un seisme d'une magnitude de

3,5. A Bale, le projet a ete abandonne alors
que celui de Saint-Gall se poursuit pour
l'instant. Cette decision rejouit Marianne
Niggli: «Nous devons continuer ä accumu-
ler des experiences afin d'ameliorer notre
maitrise de la technologie», souligne-t-elle.
Des forages et des centrales sont prevus sur
quatre autres sites en Suisse.

Roland Wyss, secretaire general de la
Societe suisse pour la geothermie, estime
qu'au cours des prochaines annees, la
geothermie continuera ä figurer au premier
plan. Mais qu'ä plus long terme, il faudra
aussi sonder en Suisse les ressources de

gaz non conventionnelles, en recourant au
fracking. «Nous ignorons s'il existe de tels
gisements dans notre pays, et quel volume
ils representent», note-t-il. Cette inconnue,
selon lui, justifie une analyse systematique
du sous-sol, que l'on exploite ou non le gaz
eventuellement present.

Interdiction contre-productive
«Interdire le fracking serait contre-pro-
ductif», estime Marianne Niggli, geologue
et membre du bureau de geotechnique
Dr. von Moos AG ä Baden. Comme eile, de
nombreux geologues pensent que la Suisse
ne peut pas se permettre de renoncer ä la
geothermie comme source d'energie re-
nouvelable, generant peu de C02. Sans eile,
le virage energetique ne saurait etre realise.
Par ailleurs,la stimulation hydraulique
utilisee pour la geothermie se distingue de la
fracturation hydraulique employee pour
exploiter le gaz: le liquide de forage n'est
qu'exceptionnellement melange ä du sable
ou ä des produits chimiques.

Toutefois, le recours ä la geothermie
profonde n'est pas sans risque. «Avec, en
tete,l'induction de tremblements de terre»,
rappelle Marianne Niggli. Les habitants
de Bale et de Saint-Gall en savent quelque

Source

Une technologie sous la loupe: le fracking.
Potentiels, opportunites et risques. Fiche

d'information des Academies suisses des
sciences.
www.akademien-schweiz.ch/fr
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Comment fonctionne le «tracking»

1 A plusieurs milliers de metres de profondeur,
des trous sont pratiques dans la roche depuis
le forage.

2 Un melange d'eau et de sable - dans le cas
de l'extraction de gaz naturel egalement de

produits chimiques - est injecte dans la roche
La pression elevee y provoque des fissures

3 Du gaz peut etre amene ä la surface par le

forage ou - dans le cas de la geothermie - de
l'eau qui a ete chauffee. Celle ci est froide
lorsqu'elle est pompee dans le sous-sol Elle

est ensuite rechauffee par les roches chaudes
(100-150°C) puis acheminee au grand jour La

chaleur ainsi obtenue est alors transferee dans
le reseau de chauffage ä distance ou transfor-
mee en electricite.
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